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Conduire nos pas au chemin de la paix 
Le Secours Catholique m’a appelé à servir 
les plus pauvres pendant 7 mois comme 
délégué de Vaucluse. J’ai vécu avec 
nombre d’entre vous de belles expériences 
et de belles rencontres. Je m’étais préparé, 

ainsi que ma famille, à quitter durablement Toulon pour 
poursuivre le chemin ensemble. Le processus de recrutement, 
qui vise le bien pour moi et la délégation de Vaucluse, a pris 
son temps et a conclu au rejet de ma candidature et au choix 
d’une autre personne. Beaucoup d’entre vous ont exprimé de 
la surprise et de l’incompréhension. Derrière cette décision, 
c’est le bien qui est visé, réjouissons-nous !  mais, chemin 
faisant, cela nous malmène ! Disons-le simplement, pour que 
nous ne nous enfermions pas dans des ressentiments. Et 
relisons ce qui s’est passé pour apprendre, pour améliorer 
notre fonctionnement et pour nous apaiser. Cet exemple met 
en lumière l’intérêt de vivre, chemin faisant, ce que nous 
visons. « Le chemin autant que le résultat ! » dit la 
Gouvernance Partagée. Nous voulons construire un monde 

juste et fraternel. Il faudrait, dès maintenant, être juste et 
fraternel envers soi-même, envers les autres, acteurs 
bénévoles, salariés,… ! Nos vies ne nous ont pas préparés à 
cela. Notre société de la compétition ne nous y aide pas. 
Pourtant, c’est possible de le vivre et le Secours Catholique le 
permet parfois : c’est cela qui nous fait rester, non ? Ici, il y a 
une certaine manière de faire qui nous différencie des autres, 
qui nous séduit, et que les personnes que nous accueillons 
sentent souvent. Merci de me l’avoir fait vivre en Vaucluse ! 
Moi, de retour dans le Var, vous, en Vaucluse, avec un 
nouveau délégué, continuons à vivre ce que nous visons ! 
« Préparons l’après », c’est ce qui est visé en Vaucluse cette 
année. Continuez à le vivre sans attendre. Il y a un chemin à 
trouver. Moi aussi, je vais devoir préparer l’après Vaucluse.  
Je vais m’y mettre tout de suite. J’ai un chemin à trouver.  Et je 
crois, par ma foi, que le Bon Dieu, qui nous habite, nous 
permettra, vous et moi, de « conduire nos pas au chemin de la 
paix » ! (phrase finale du Cantique de Zacharie, repris chaque 
matin au cours de la prière des Laudes). 
 

Gonzague de Fombelle  
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Chers amis, 
Vous avez déjà repris depuis quelques temps vos activités et des 
changements ont eu lieu - et d’autres vont avoir lieu - dans la 
délégation du Vaucluse. 
 

Tout d’abord, profitons de ce bulletin de rentrée pour remercier 
chaleureusement et sincèrement Gonzague de Fombelle qui a 
terminé à la fin du mois de Juillet sa mission de délégué par 
intérim dans le Vaucluse. Son engagement et son adhésion aux 
valeurs et aux orientations du Secours Catholique-Caritas France 
ont été des points d’appui pour le réseau. Son écoute et son sens 
de l’animation ont permis aux équipes et aux services de la 
délégation de poursuivre sereinement notre mission d’Eglise dans 
cette période encore marquée par la crise sanitaire. 

 

La procédure de nomination d’un nouveau délégué peut parfois 
paraître longue et complexe. Nous pouvons aujourd’hui vous 
annoncer la nomination de la nouvelle déléguée, Maud Bagaria 
(validée par le Conseil d’administration jeudi 7 octobre). 
 
Engagée au Secours Catholique-Caritas France depuis 
décembre 2012, Maud a occupé les fonctions d’animatrice de 
réseau puis de « chargée de projet migrants et Accès aux droits » 
dans la région PACA Corse. Son parcours l’a aussi amenée à 
occuper la fonction de déléguée par intérim. 
 

Nous souhaitons la bienvenue à Maud ! 
 

Le bureau 
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Dans le cadre de son Projet National, le Secours Catholique s’est doté d’un code de conduite 
et d’éthique et d’un dispositif d’alerte pour s’assurer du respect de principes fondamentaux 
dans l’ensemble de nos actions.  

 
Depuis 2 ans, le Secours Catholique travaille à produire un code de conduite 
et d'éthique, à la fois pour respecter la loi mais aussi en suivant l'exemple 
d'autres grandes institutions. Il a été promulgué fin 2020 et est désormais 
applicable dans tous nos lieux d'accueil, à l'ensemble des personnes qui 
agissent au sein du Secours Catholique : salariés, bénévoles mais aussi 
personnes accueillies.  
 
En une vingtaine de phrases, il permet de savoir ce qui est attendu de chacun 
des acteurs en termes de comportements, pour protéger les personnes 
vulnérables, empêcher les conflits d'intérêts ou les abus de quelque sorte que 
ce soit.  
 
Cela engage chacun à la fois dans le respect de ce code mais aussi dans 
l'alerte si celui-ci venait à ne pas être respecté.  
 
Soyons exemplaires ! 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
En Vaucluse, c'est à Monteux que ce code a été présenté pour la première fois, simultanément aux membres du Bureau et à l'équipe 
locale.  Cela a réveillé chez les anciens une histoire compliquée qui a pris du temps à être résolue et qui, à l'époque, avait choqué : 
nous prenons conscience qu’il existe encore un besoin de s’exprimer à ce sujet pour pouvoir passer ensuite à autre chose. 
 
Une bénévole, en fin de réunion, nous partage, pour la première fois, un traumatisme vécu lorsqu’elle a découvert une arme au fond 
d’un sac de linge, qu’elle a pris chez elle, qu’elle a dû déclarer à la police, … D'autres ont souligné l'importance que ce code 
n'engendre pas un climat délétère de délation. Et, certains se sont interrogés sur l'articulation de ce code avec d'autres textes 
fondamentaux comme la charte de l'engagement. 
 
Au final, nous avons pris conscience qu'il ne fallait pas envoyer par mail ce code mais faire comme à Monteux : le présenter en 
équipe, prendre le temps de se l’approprier, voir quels sont les items qui parlent le plus par rapport au vécu de l’équipe. C'est un 
temps à soigner car, de fait, cela réveille des histoires anciennes. Il est bon d'avoir un animateur en soutien ! 
 
En 2021 - 2022, ce code sera ainsi présenté petit à petit à l'ensemble des équipes. Pour ceux qui voudraient y avoir accès avant, 
n'hésitez pas à le découvrir sur notre intranet Isidor ou à le demander au secrétariat de la délégation ou à votre animatrice. 
 

Gonzague de Fombelle 
Coordinateur d'animation 

Délégation du Var 
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D’où vient l’argent ?  
L’état verse à l’EBE, (Entreprise à But d’Emploi), les sommes qui 
servaient à indemniser le chômage, et les aides diverses qui 
n’ont plus lieu d’être. Les départements eux, versent la côte part 
de RSA qu’ils n’ont plus à payer.  
S’agissant d’emplois aidés, les EBE doivent créer des activités 
qui ne concurrencent pas le tissu économique de leur territoire. 
Assez logiquement, elle se tournent donc vers les nouveaux 
métiers de l’économie durable, où beaucoup est à 
faire (récupération de matériaux, recyclage, consignes verre …) 
ou des activités utiles que l’économie traditionnelle ne peut pas 
financer (interventions de courte durée chez les particuliers, 
entretien forestier, …). 
 
L’exemple de l’équipe d’Apt 
Un groupe d’une dizaine de bénévoles – une émanation 100% 
citoyenne - s'est réuni pour essayer de mettre en œuvre ces 
principes sur trois communes de la communauté 
d’agglomération. A commencé alors un long travail de 
sensibilisation et de préparation : 
 

 Mobilisation des acteurs publics : mairies, département, 

région, préfecture, Pôle emploi etc...  

 Mobilisation des acteurs privés (approvisionnements et aussi 

débouchés commerciaux). 

 Information générale de la population et, en particulier, des 

demandeurs d’emploi de longue durée : ils ne peuvent être 

engagés que sur la base du volontariat. 

 Travail de préparation avec les demandeurs d’emploi, reçus 

individuellement et associés à la création des emplois. 

Travail de recherche des activités, en lien avec les acteurs 

économiques. 

 Recherche de terrains, de bâtiments et … de financements ! 

 
Ce travail a été initié en octobre 2019. Nous avons créé 
l’association (ZouVaï) destinée à devenir l’EBE en juin 2020. Au 
milieu de l’année 2021, nous avons constitué le Comité Local de 
l’Emploi, réunissant tous les acteurs cités ci-dessus, dont le rôle 
est de valider les embauches de l’EBE et d’autoriser les activités 
après s’être assuré de leur caractère non concurrentiel.  

Nous avons pour objectif de déposer notre dossier d’habilitation 
auprès de l’Association Nationale TZCLD (Territoire Zéro 
Chômeur Longue Durée) d’ici fin octobre, et de faire aboutir 
ladite habilitation début 2022 : alors nous pourrons procéder aux 
premières embauches. 
 
Le support du Secours Catholique-Caritas France 
Le Secours Catholique-Caritas France est un des membres 
fondateurs de TZCLD au niveau national. Mais il y a aussi le 
support local (l’équipe d’’Apt et la délégation). Merci ! 
 

Alain DESRUES 
Bénévole - Equipe d’Apt 

Territoire Zéro Chômeur de Longue Durée : Romain, 

24 ans (à droite) : « Au début, les gens disaient de nous : 

Les chômeurs qui travaillent aux frais de l'État. » 

Maintenant, ils disent : « Les gars de l'EBE » 

© Christophe Hargoues / Secours Catholique 

Et si contre le chômage, on n’avait pas tout essayé ?  
Les emplois aidés habituels et les dispositifs d’insertion ont les défauts d’être, un 
limités dans le temps et deux, bien souvent ,de ne procurer que des emplois à 
temps partiel.  
 
Pour les Territoires Zéro Chômeur de Longue Durée, l’approche est plus offensive : 
en échange d’une subvention accordée par chômeur embauché, une Entreprise à 
But d’Emploi (EBE) engage des demandeurs d’emplois au chômage depuis plus 
d’un an, en CDI, à temps complet s’ils le souhaitent, payés au SMIC. Le but est 
de redonner aux nouveaux salariés la possibilité de se projeter dans le futur, et de 
leur rendre une dignité familiale et sociale.  

Les activités d’insertion que l’Association « Zou Vaï » 
envisage de mettre en place, à ce jour, sont regroupées en 
cinq pôles :  
 

 recyclage et réemploi avec la création d’une ressourcerie de 

matériaux de construction, transformation d’objets, un atelier de 

démantèlement des menuiseries extérieures et un atelier bois 

de récupération, un atelier de réparation d'électroménager, un 

atelier textile 

 récupération et traitement des déchets verts et des déchets 

fermentescibles afin d’installer une unité de méthanisation et 

transformation en compost. 

 activités agricoles liées au maraîchage, à la production de 

fleurs, à la production de champignons 

 cuisine et transformation de surplus agro-alimentaires pour 

les salariés de l’EBE et pour des ateliers pédagogiques en lien 

avec le projet alimentaire territorial 

 activités multi-services, conciergerie et petits travaux qui ne 

sont pas pris en charge par les artisans. 
 

Des réunions vont être organisées très prochainement pour 
présenter ces activités aux personnes privées d'emploi 
volontaires, afin de repérer les activités qui sont en adéquation 
avec leurs compétences et leurs souhaits et de poursuivre 
ensemble les réflexions autour de la mise en place de ces 
activités. 
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Depuis plusieurs années, le Secours Catholique a engagé une 

réflexion sur la dimension spirituelle dans l’association. 

Bénévoles et salariés, personnes en précarité, théologiens et 

philosophes : de nombreux publics divers ont contribué à cette 

réflexion. Aujourd’hui, le travail a abouti à notre Projet Associatif 

et la Charte de l’Engagement qui s’appuient sur l’Évangile : « 

Fondé sur l’Evangile et riche de la diversité des parcours de vie 

et des convictions religieuses et philosophiques de chacun, le 

Secours Catholique est ouvert à tous ».  
 

La dimension spirituelle est une réalité en chaque personne : 

chacun est traversé par un souffle de vie. Au-delà du pain et 

d’un toit pour nourrir et protéger son corps, tout être humain a 

besoin d’écoute, d’être reconnu, de participer. Il a besoin d’aimer 

et de se sentir aimé. Prendre en compte toutes ses dimensions 

est un défi essentiel pour le Secours Catholique-Caritas France  
 

Les personnes les plus pauvres révèlent à tous cette soif 

fondamentale de tout être humain : être reconnu et aimé tel qu’il 

est avec ses talents propres, son expérience de vie. La 

confiance reçue de l’autre, de Dieu, est ce qui permet de tenir 

dans la galère, la souffrance. Sans elle, la vie s’effondre. Les 

plus pauvres nous disent que cette confiance est de l’ordre du 

combat. « Si je n’existe pour personne, je suis mort… » 

Cette soif fondamentale révèle qu’il n’y a pas de confiance 

possible en soi, en l’autre, en la vie, en Dieu sans expérience de 

rencontres gratuites et fraternelles où la parole et le 

cheminement de l’autre sont accueillis et respectés en 

réciprocité. Cela se vit aussi en célébrant ensemble les 

événements de la vie, heureux ou plus difficiles. La dimension 

spirituelle se vit et se révèle au Secours Catholique-Caritas 

France chaque fois que nous prenons le temps de nommer 

ensemble ce que nous vivons de bon, de beau, mais aussi de 

difficile, de partager sur le sens de nos vies et sur nos 

aspirations. Notre combat collectif pour transformer ce monde en 

un monde juste et fraternel se nourrit de la dimension spirituelle 

de tous et de chacun.  

La première demande des personnes rencontrées au Secours 

Catholique est l’écoute : être accueilli avec ses désirs, ses 

talents et ses ressources et non simplement comme une somme 

de problèmes à résoudre. Partager ensemble ce qui nous fait 

vivre ouvre un chemin spirituel et fraternel essentiel pour tous.  

Pour les chrétiens, l’évangile révèle un Dieu qui aime le premier, 

un Dieu relation, un Dieu qui s’est fait homme, qui a connu la 

souffrance et vaincu la mort en aimant jusqu’au bout. C’est 

vraiment une Bonne Nouvelle offerte à tous.  

En équipe locale, avec les Caritas du monde et nos partenaires 

internationaux, osons le partage de cette vie spirituelle qui nous 

anime, sans que personne n’ait à se renier. Accueillir et prendre 

en compte la dimension spirituelle de chacun au Secours 

Catholique, c’est aussi, pour certains, découvrir Jésus-Christ. 

C’est parfois accueillir et accompagner les demandes des 

sacrements (baptême, …) en lien avec les communautés 

paroissiales. Le Secours Catholique-Caritas France est un 

service de l’Église, peuple de Dieu, fondé par l’Eglise catholique 

pour éveiller chacun à la dimension de charité et de service du 

frère (diaconie). Il témoigne auprès des communautés 

chrétiennes de la fécondité spirituelle et de la joie profonde 

reçue des rencontres avec les plus pauvres et les invite à s’y 

risquer.  

« Venez et voyez »  

 

Source : Texte validé par le Conseil d’Administration du Secours Catholique le 

13 juin 2021 et promulgué à l’Assemblée Générale du 15 juin 2021. 

« Fondé sur l’Evangile et riche de la diversité des parcours de vie, et des convictions religieuses et 
philosophiques de chacun, le Secours Catholique-Caritas France est ouvert à tous ». Ainsi sont écrits 
notre Projet Associatif et la Charte de l’Engagement qui nous rassemble. Comment vivre ce 
fondement évangélique au quotidien dans le respect de chacun, à partir des plus pauvres ?  
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« Ensemble, tous frères », 
c’était le thème d’une 
intéressante rencontre, le 10 
juin à Cotignac, dans l’esprit de 
la Diaconie (du grec diaconos, 
Service). 
 
Une délégation de Pertuis y a participé, témoignant de 
conditions de vie difficiles, et proposant des pistes pour 
davantage de dignité. 
« Quand ta cité a des problèmes, toutes les familles 
souffrent », dit Nathalie. « Nos enfants n’osent plus inviter leurs 
copains, on s’isole. » 
Fatima approuve et exprime un rêve : « Ce serait super d’avoir 
une maison de plain pied et un jardin potager. » Yves ajoute : 
« Il faudrait aussi des fleurs. C’est beau les fleurs ». 
 

Une grande feuille blanche, des feutres de couleurs, et les 

participants dessinent une cité idéale, pendant que les idées 

fusent.  

Sur le logement  :  Nathalie connait bien les difficultés des 

familles, notamment quand les mamans sont seules avec des 

enfants. Et quand il y a des travaux à faire dans l’appartement :  

- « Il faudrait contacter le bailleur et proposer un projet de 

rénovation. On détermine les problèmes et, avec l’aide des 

bénévoles du Secours Catholique, on repeint une cuisine ou on 

fait tel ou tel travail, ensemble. 

- « On peut négocier une réduction des loyers correspondant 

aux travaux. Quand on rend service, on oublie ses 

problèmes ». 

Sur le potager : Les Jardins partagés ont de nombreux atouts, 

notamment plaisir de voir pousser ses fruits et légumes, d’agir 

ensemble et de faire des économies. Un Pertuisien est 

d’accord pour mettre un terrain à la disposition de l’équipe qui 

s’en occupera. Fatima est très motivée. 

L’épicerie solidaire : La Banque alimentaire et les distributions 

de colis répondent souvent à une nécessité mais, comme 

l’avait dit Coluche (il y a plus de 30 ans), « Il ne faudrait pas 

que ça dure. » 

Une épicerie solidaire, c’est la possibilité pour des familles et 

personnes en difficulté économique de choisir les denrées 

qu’elles souhaitent consommer, y compris produits frais, fruits 

et légumes, en payant beaucoup moins cher. 

Il y en a 700 en France. Pourquoi pas une à Pertuis ? 
 

Ces trois propositions, et bien d’autres, pourraient être 

partagées au cours de « Café-Rencontre » avec les membres 

du Secours Catholique et de la Paroisse, dans l’esprit de la 

Diaconie, c’est-à-dire le service du Frère… et de la Sœur. 
  

François Philiponeau, bénévole 
 

Ont participé : Nathalie G, Fatima, Yves, Shön, Marie-Jo, Alain, 
François, de Pertuis, ainsi que Nathalie Piolé (Animatrice du 
territoire Sud Vaucluse du Secours Catholique). 

 

 

 

L’installation de Mgr Fonlupt, archevêque d’Avignon a eu lieu le 11 juillet 

dernier à la Cathédrale Notre Dame des Doms où le Secours Catholique a été 

représenté par deux membres du bureau de la délégation.  

La cérémonie s’est déroulée en présence du Nonce apostolique, un 

représentant de l’église Orthodoxe et de nombreux évêques, des prêtres, des 

religieux et religieuses, des autorités publiques, des représentants des 

différentes associations. Une joie immense se lisait sur les faces des uns et des 

autres, à savoir, la communauté catholique qui était contente de recevoir un nouveau berger. Mgr Fonlupt a été ravi de cet accueil 

chaleureux. Ce qui m’a beaucoup touché, c’est l’aisance de l’archevêque, et ce, malgré la chaleur. 

Suzanne 

Membre du Bureau de la délégation  

© Diocèse Avignon 

© Secours Catholique 
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2020 a été une année exceptionnelle à 
plus d’un titre et jalonnée par de 
nombreux moments forts en visibilité, 
collecte et recherche de fonds autour des 
nouvelles actions liées au Covid. > 72,5 
M€ de collectés sur l’année (VS 58M€ 
en 2019). Une crise sanitaire et sociale 
qui perdure avec un impact économique 
qui se prolonge. 
Une Campagne de Fin d’Année 2020 qui a bousculé nos 
habitudes mais qui nous a permis d’aller vers le grand 
public, vers les paroissiens autrement ! 
 
Cette année, en novembre et décembre, la grande 
campagne se déroule .  
 

Elle est orchestrée par trois événements-clés : 

- La sortie du rapport statistique (cette année le 18 
novembre), qui dresse un état des lieux de la pauvreté en 
France et met chaque année l'accent sur un aspect en particulier 
de la précarité.  
Profitons en pour prendre la parole auprès des élus, de soutenir 
nos actions portées et de donner une place aux plus précaires, 
de faire entendre leur voix. 
- Weekend en paroisses (les 20 et 21 novembre). C’est  
l'occasion de créer des moments de fraternité, durant ou à la 
sortie des messes, ou encore lors de repas partagés. Soyons 
visible et n’hésitons pas à prendre la parole en témoignant sur 
nos actions ou en faisant témoigner des personnes que nous 
accompagnons, sur ce qu’elles vivent....  
- Les fêtes de Noël, un moment fort qui touche le cœur de tous, 
catholiques et non catholiques. Une période pendant laquelle les 
valeurs humaines retrouvent toute leur place… de rencontres, de 
marchés de Noël, de partage, une période pendant laquelle 

l'envie d'aider l'autre est plus présente. 
L'objectif de cette campagne est de faire 
connaître nos actions locales et toutes les 
situations d'inégalité et de précarité qui ont 
besoin de soutien. C’est parce qu’un 
donateur (ou potentiel donateur) aura rencontré 
une équipe, aura partagé un moment chaleureux 
autour d'un café et découvert l’action réalisée en 
« bas » de chez lui qu’il aura envie de s’engager 

à nos côtés (dons). 
Cette campagne de visibilité, quant à elle, vient créer un fil 
rouge par des messages forts qui portent la dynamique 

nationale de la " Révolution fraternelle ".  
 

L’intérêt d'être visible partout et à n'importe 
quel moment. Même lorsque les équipes ont 

rangé leur stand, l'affiche, 
elle, peut continuer à 

p o r t e r  s e s 
messages :  
c'est donc, à la 
fois, un article 

qu'une personne lira dans le journal au sujet des chiffres de la 
pauvreté, une affiche impactante qu'elle verra sur le chemin du 
travail, ce sont des hommes et des femmes qui lui raconteront 
leur engagement au quotidien pour combattre la pauvreté. 
 
Prenons cette opportunité, pendant ces deux mois, de 
gagner en visibilité et de sensibiliser à la lutte contre la 
précarité et l’exclusion. Nous créerons ainsi un climat 
propice à la collecte de dons ! 
 
Alors, la Campagne de Fin d’Année, ça vous branche ? 
 

Service Communication  

Saviez-vous que 80% de nos ressources proviennent de la générosité du public et que plus 
de 50% de notre collecte annuelle est réalisée durant la période Novembre / Décembre.  

Visibilité 

Rencontre 

Proximité & convivialité 

Communiquer pour recruter 
de nouveaux donateurs  

©secours catholique 
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Une femme SDF durant l’épidémie du 

COVID - Copyright Joël Saget /AFP 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Souvenez-vous… il y a un an : 2ème vague du COVID, 
annulation des réunions publiques compliquant la campagne de 
dons du Secours Catholique. Et une fin d’année qui voit croître 
le nombre de personnes démunies et fragilisées. Dans ce 
contexte, les bénévoles du Secours Catholique multiplient les 
actions de terrain pour lutter contre la pauvreté et l’exclusion. 
À Vedène, Claudie et Alexandra se mobilisent pour vendre le 
Fraternel, ce petit gâteau marbré, créé par le chef Damien pour 
le Secours Catholique, sur les marchés du mardi et du samedi. 
Un challenge pour les deux volontaires : si Claudie a derrière 
elle quelques années de bénévolat au Secours Catholique et 
une expérience de la vente sur les marchés, Alexandra est une 
recrue récente et cette action a donné des résultats peu 
probants les années précédentes. Par un froid de novembre, 

toutes deux se retrouvent sur le marché des Petits Ponts 
derrière leur table estampillée Secours Catholique, recouverte 
de paquets de Fraternels et de bougies. Contre toute attente, 
les habitués du Secours Catholique et les relations sont au 
rendez-vous et parviennent à vendre 7 Fraternels, à quoi 
s’ajoutent beaucoup de petits dons. Le samedi suivant, Claudie, 
au marché du Golf, fait mieux encore, récoltant  63€ de 
Fraternel + 10€ de dons. Le mardi suivant, elles arrivent à 
récolter plus de 70€. Le tandem est désormais constitué : 
pendant plus d’un mois, le Secours Catholique est présent sur 
les marchés de Vedène. Sur le stand, de nouvelles décorations 
confectionnées par Kheira ont fait leur apparition : ce sont des 
animaux (chats, souris, oiseaux,…) confectionnés avec le 
papier de vieux livres. Nicole, Danielle et Marie se mobilisent à 
leur tour lors des messes dominicales de Vedène, de Morières 
et de St Saturnin. Et ainsi, grâce à l’addition de toutes ces 
bonnes volontés, l’équipe réussit à totaliser 857,50€ de ventes. 
Dans le même temps, Nicole a convaincu le boulanger Pascal 
Siaud de participer à l’opération «les Boul’Anges ». L’artisan, 
qui mène chaque année une action caritative en faveur d’une 
association, a choisi de confectionner une brioche aux pépites 
de chocolat et a reversé la totalité des recettes au Secours 
Catholique. Soit une belle somme de 450 euros. 
Dans cette période difficile du Covid, il faut saluer l’engagement 
des bénévoles et la générosité de nombreuses personnes. 
 
 

Propos recueillis d’Alexandra Koulitchenko  

 

Les histoires apprenantes viennent du terrain. Nous apprenons au travers de nos expériences 
personnelles, vécues au quotidien, aussi bien celles dont nous sommes fiers que celles qui nous laissent 
un goût amer, voir un souvenir sombre, mais aussi des échanges et interactions que nous avons avec 
d’autres.  « Une histoire apprenante » s’inscrit dans une démarche plus globale de réflexion sur sa propre 
pratique en vue de la faire évoluer.  Quelques exemples ci-dessous :  

  
 

Une fois par an, le 3ème week-end de novembre, les quêtes des 
dimanches en France sont destinées au Secours Catholique. En 
2020, les églises étant fermées, nous avons choisi des modes 
d’actions différentes et innovantes pour ne pas passer 
complètement à côté de notre Collecte Nationale. Nous avons 
transmis à chaque paroisse, des affiches mentionnant la 
situation, les possibilités de dons, par enveloppe. D’autre part, 
nous avons mis en place une « opération Boul’Anges », ainsi 
d’une vente de Noël à notre boutique d’Apt. Cette opération 
« Boul’Anges », proposée par le national du Secours Catholique, 
a été organisée avec l’aide d’une pâtisserie d’Apt, qui nous a 
vendu des cakes à moitié prix.   
Tous les samedis matin, du 15 novembre au 1er décembre 
2020, nos ventes de gâteaux, venant de cette pâtisserie 
partenaire, mais aussi des gâteaux « maison », ainsi que de 

délicieux chocolats, emballés individuellement, achetés en gros 
et préparés en sachet de 100 grammes, ont reçu un accueil 
empressé. Nous étions installés devant la Boutique Solidaire du 
Secours Catholique et profitions de l’affluence du marché du 
samedi matin, pour proposer nos douceurs mais aussi des tas 
de petits objets de Noël. Les plus beaux objets de notre 
brocante ont été proposés aussi et on fait des heureux.  
 

Nous comptons réitérer cette opération cette année en ajoutant 
un vin chaud, si cela est possible. Toutes ces ventes ont lieu le 
samedi matin, en extérieur, lors du marché d’Apt et, pour cela, 
nous avons nécessité d’un accord avec le service des 
associations de la mairie, ce que nous ferons de nouveau cette 
année 2021. 

Michèle Colombani 

Responsable Vie d’Equipe Apt 

© Journal La Provence (Décembre 2020)     

Vedène : Un formidable élan de solidarité. 

Apt : Opération Boul’Anges 
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Ce fut l’un des objectifs de l’équipe de Monteux en 2017, après 
avoir changé de local pour créer une Boutique Solidaire. L’équipe, 
composée de 19 bénévoles, s’est appropriée petit à petit le 
« Guide des boutiques solidaires du Secours catholique " afin 
de s’inscrire dans une démarche de qualité, innovante, et 
motivante.  C’est le projet d’une équipe qui est en mouvement, qui 
s’interroge sur le contexte local, propose des ateliers et des 
manifestations pour aller plus loin avec les personnes accueillies, 
qui vise à redonner du pouvoir d’agir à ces personnes. 
 

Qu’apporte la labellisation  
 Des repères communs - Être reconnu, identifié au sein d’un 
réseau apprenant - Bénéficier de l’expérience des autres 
boutiques : mutualisation des idées, des ressources et des 
moyens - Est identifié sur son territoire en tant qu’acteur de 
l’économie solidaire et sociale - Est identifié en tant qu’acteur 
d’une démarche écoresponsable visant à préserver 
l’environnement. 
 

L’équipe autour de Françoise, la responsable à la vie d’équipe, 
s’est longuement et fortement mobilisée pour atteindre les 

prérequis et ces critères. Ils permettent :  
- Un espace vêtement digne  
- Un espace de convivialité et des 
ateliers 
- Un espace écoresponsable 
 

Un espace où se vivent les valeurs du 
projet national (fraternité, développement 
du pouvoir d’agir,  ..).  Après trois années d’investissement pour 
s’améliorer, l’équipe s’est vue récompensée de ses efforts par 
l’attribution du label en juin 2021 ! C’est la commission du siège 
national, après validation par le bureau diocésain de notre 
délégation, qui a validé la demande de label.   
Au niveau national, l’objectif est de labelliser environ 30 boutiques 
par an. Et, c’est la première labellisation de Boutique Solidaire en 
Vaucluse ! Bravo à l’équipe. 
 

Cette démarche vous intéresse, vous interpelle, n’hésitez pas à 
vous rapprocher de Françoise Perrin :  sc84.monteux@free.fr 
 

Laëtitia VIDONI 
Animatrice de réseaux solidarité - Territoire Nord 

Le covoiturage 

solidaire Auto’Frat 

favorise le lien 

social et fonctionne 

grâce à 

l’engagement  

des bénévoles. 
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Aider les plus démunis, par une 
douche, un petit déjeuner, une aide 
médicale… C’est dans cet esprit, en 
cette crise sanitaire,  que le Secours 
Catholique a décidé d’épauler les 
personnes fréquentant l’Accueil de 
Jour, d’abord par la distribution de 
masques tous les jours, lors de 
l ’accueil, mais aussi par la 
vaccination directement dans ses 
locaux.  En effet, les 5 et 31 août puis 
le 30 septembre ont eu lieu des 
campagnes de vaccination pour la 
1ère ou la 2ème injection par l’unité 
mobile sanitaire Covid de l’hôpital de 
Montfavet. Quelques semaines avant 

chaque date, les rendez-vous se sont 
pris directement à l’entrée de 
l’Accueil de Jour. Nul besoin de 
passer  par  une pla te forme 
informatisée.  
Tous les accueillis ont été les 
bienvenus, ils ont ainsi été rassurés 
par les équipes bénévoles du jour, 
informés et, comme dans les centres 
de vaccination ordinaire, ils sont 
passés devant le médecin puis 
vaccinés par une infirmière. Ils seront 
ainsi protégés du virus et obtiendront 
leur pass-sanitaire nécessaire pour 
entrer dans certains lieux, même si, 
pour le moment, il n’est pas 
obligatoire pour venir et entrer à 
l’accueil de jour.  
 

Marie-Laure Vouland  
Bénévole à l’Accueil de Jour 

Le 8 juillet, l'agence du Crédit Agricole de Monteux représenté par 
son directeur Mr Sébastien Borgne, ainsi que plusieurs 
administrateurs, ont remis à l'Association Familiale et à l'équipe 
du Secours Catholique de Monteux des colis de melons, carottes, 
huile, basilic et des fruits secs de l'entreprise Juste Bio. 

L'association familiale avec qui nous sommes partenaires, a pu 
en faire bénéficier une cinquantaine de familles et le secours 
catholique une vingtaine de familles. 

Françoise Perrin 
Responsable Vie d’Equipe Monteux 
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Il  facilite la mobilité des personnes en difficulté pour 
leurs déplacement médicaux, administratifs ou 
personnels…  Ce service est proposé aux personnes 
résidants dans les quartiers de Montfavet, St 
Chamand et Fontcouverte.  
L’équipe recherche d’autres chauffeurs : Pour 
information : contact au 07.57.08.70.13 du lundi au 
vendredi de 9h à 12h.  

 

Christiane Schwanengel 
Service Communication 
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